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 Vie du Village       Evènements     Lettre n°26. 
 
 
Bien cher Albinus, 
 
Ce 31 Mai une partie de notre zone industrielle a une nouvelle fois été inondée. Il s’agit d’un 
phénomène récurrent, mais cette fois d’une ampleur importante, dont les causes semblent 
complémentaires.  

*** 
La photo ci-dessous te donne une idée du volume d’eau qui a envahi le carrefour de la rue de la 
Déserte et de l’avenue Gambetta. Plus de 40cm au point le plus bas. Merlons et autres bouches 
d’évacuation mis en place récemment par l’entreprise Eiffage n’ont pas fait le poids ! 
 

 
 

Une fois de plus, après les importantes pluies du week-end, l’Isère était très haute et comme 
d’habitude son courant tumultueux s’est engouffré dans le tube de rejet du Nant Bauchet. Ce n’est 
un secret pour personne cette buse se trouve actuellement trop basse et dès que l’Isère monte 
l’histoire se répète. Certains, y compris les autorités compétentes, disent que c’est la conséquence 
des dragages importants qui ont eu lieu jusqu’aux années 80 et que c’est une bonne chose de les 
avoir interdits. Le Conseil Général, dans un article du journal « la Vie Nouvelle » du 15 avril, met en 
cause « des digues qui ont plus de 150 ans et dont il faut s’occuper après 30 ans d’abandon » Dans 
le même article un technicien reconnaît que le renforcement des digues est une priorité, mais qu’il 
est aussi nécessaire de faire reculer la végétation hors du lit de l’Isère et d’extraire les arbres 
morts accumulés depuis des décennies. Il dit aussi que depuis une vingtaine d’années la végétation 
s’est installée sur des bancs de sable en créant de véritable îlots, (on retrouve là dans ses propos 
les fameux atterrissements dont on nous parle en séance de Conseil) plus ils grandissent plus le lit 
devient étroit et pour passer l’eau se concentre le long des digues. Il faut retenir sa dernière 
phrase : « Dans certains secteurs les affluents n’arrivent pratiquement plus à rejoindre l’Isère »  
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Il est évident que si le lit était plus large et plus profond le Nant Bauchet rejoindrait l’Isère plus 
facilement. Mais qui doit faire quoi ? 
Tu vas me dire ce n’est pas le travail de nos élus, oui et non…seuls c’est sûr ils ne peuvent pas faire 
grand chose. Mais comment tu m’expliques que dans le secteur Albertville/Gilly le Maire 
d’Albertville (éminent spécialiste en matière de gestion des risques) et le Président de la 
communauté de Commune (CORAL) aient obtenu gain de cause pour la Zone d’activité de Terre 
Neuve à Gilly ? Et bien c’est grâce à une circulaire Borloo de l’été 2007 et après d’importants 
travaux de nettoyage et de renforcement des digues ; une inauguration a même eu lieu le 16 avril ! 
Qu’en est-il dans notre secteur ? Mon cher Albinus je n’en sais rien, mais à mon avis il y a urgence ; 
dans ce même journal le Préfet s’exprimait ainsi : « Je prendrais en juillet 2011 l’arrêté 
d’approbation du PPRI définitif » Si rien ne bouge avant cette date je crois qu’il sera trop tard 
pour espérer encore construire dans notre zone industrielle. 
 
Je sais tu vas me dire que je m’écarte de notre petite inondation mais les deux sujets sont à mon 
avis bien liés. En introduction je te parlais de complémentarité. Je te laisse regarder le cliché ci-
dessous et lire mon commentaire. 
 

 
 

Que voit-on ? Si l’Isère est remontée dans le ruisseau, celui-ci déborde depuis le monument des 
Fusillés, et se déverse à la fois sur la route et pour partie dans les champs de nos agriculteurs. Pas 
très sympa pour leurs cultures ! Pourquoi ce phénomène ? Tout simplement parce que depuis des 
années le lit et certaines berges du ruisseau ne font plus l’objet d’entretiens réguliers. Des 
branches, des arbres morts, des billots abandonnés (billots qui ont d’ailleurs disparus dans cet 
épisode, pour aller où ?) et bien d’autres matériaux jonchent le lit du Nant Bauchet. Même les 
pêcheurs se plaignent de ne plus pouvoir se frayer un passage.  
Voilà cher ami l’info que je voulais te faire passer, car comme beaucoup d’Arbinoises et d’Arbinois 
tu n’as peut être pas vu cet événement qui s’est résorbé en fin de journée. Il reste à espérer que le 
réveil ne soit pas trop tardif ! 
 
A bientôt,  
          Ton ami Nicolas. 
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